
 « La réponse du Seigneur » d’Alphonse de Châteaubriant - 1933 - Certains, à juste titre, font 

remarquer que cet écrivain, prix Goncourt en 1911 pour un autre livre, a été un collaborateur notoire de 

l’Allemagne Nazie et  fut condamné à mort à la libération, il mourut en exil en Autriche en 1951 voir  

https://fr.wikipedia.org/wiki/Alphonse_de_Ch%C3%A2teaubriant. 

Je tiens à préciser, que lors de mails précédents j’avais déjà parlé de ce livre et de cet auteur en demandant 

d’aller voir sur internet les tribulations, les mésaventures, de sa vie civile et publique, de manière à bien 

séparer la qualité initiatique du récit (ce n’est pas un roman) d’avec la vie (et l’avis) de l’écrivain. 

Le conteur, n’est pas l’écrivain ! Il y a plusieurs personnages. 

1/ Celui qui écrit : Alphonse de Châteaubriant 

2/ Ceux qui écoutent : lui et ses amis. 

3/ Celui qui raconte : que nous appellerons le « Vieux sage dans la campagne », il raconte une histoire qui lui 

est arrivé étant jeune homme. 

4/ Celui qui Enseigne : un Châtelain, descendant des Templiers, Mr de MAUVERT, qui un parcours initiatique 

merveilleux et complet… que l’on rêverait de faire partager à chaque homme s’engageant sur le chemin. 

(Superbe pour un impétrant, très beau livre pour un jeune initié… et +… un voyage avec un papillon sur 

l’épaule !) 

À la fin du récit, et de l’enseignement, Mr de MAUVERT rentre à la Trappe pour finir ses jours, le  voyage 

s’achève pour celui qui deviendra « le vieux Sage  dans la campagne ».  

Nous ne pouvons rien reprocher à Mr de MAUVERT, car il a terminé sa Transmission initiatique, 

merveilleusement. Le «Vieux Sage dans la campagne »  a lui aussi terminé son passage de relais. Nous 

pouvons fermer le livre et rêver aux Papillons et feuilles de cette belle province…  

Lorsque nous sommes  au courant de la fin de vie d’Alphonse de Châteaubriant… Lorsque nous 

sommes au fait de sa vie « Après  l’écriture de ce livre», et que l’on se pose la question de savoir  « Comment 

un tel écrivain, un si beau livre, peuvent engendrer de tels dérapages dans le mondain, au point d’aller serrer la 

paluche à Hitler ? » on arrive à détecter les prémices de ses confusions, dans ses propres interprétations, sans 

remettre en cause les propos et les messages des deux précédents intervenants : Mr de MAUVERT et le vieux 

Sage  dans la campagne.  

Quant à Alphonse de Châteaubriant, il semble être dans l’incompréhension du mot « Sacrificateur » qu’il 

entend, vingt ans après la rencontre, en syncrétisme, comme le « surhomme » Nietzschéen…! (Page 293 à 296 

de l’édition Grasset 1933 - Attention, au surhomme Nietzschéen mal compris1 car selon la lecture que l’on en 

fait, ce surhomme est dans l’esprit Chevaleresque pur « Au-delà de… », ou il dérape en horreur des 

totalitarismes… le fil du rasoir est étroit !), alors que Mr de MAUVERT, tout au contraire, le décrit à bon escient, 

comme  HOMME Divinisé, vainqueur de sa guerre intérieure… en pure SYNTHÈSE (on peut lire Nietzsche de 

cette façon aussi !).  

Dostoïevski, dans Crime et châtiment, abordait déjà le thème du surhomme, il semble que l’écrivain russe le 

voyait, lui aussi, dans l’esprit Chevaleresque pur « Au-delà de… »… toute la difficulté de la libération est là : 

suis-je Ange ou démon… jusqu’au dernier jour !    

Enseignement de  Mr de MAUVERT partiellement compris par Châteaubriant, qui étonnamment et malgré tout, 

nous fait passer le message, sans, lui-même en avoir tiré la substantifique moelle puisque bien au contraire, il 

part en dérapage incontrôlé ! Les Livres Sacrés sont plein d’exemples similaires ! Le Roi Salomon en est une 

illustration. A nous d’entendre les VRAIS propos de l’Esprit Templier !  

A mon sens, la leçon à tirer de ce livre et de l’histoire de son auteur, est la même que dans tous les livres 

initiatiques : Nous devons travailler sans cesse à une compréhension ésotérique, par le moyen de la SYNTHÈSE, 

toute manquement directionnel du regard, de l’Esprit, risque de ce payer cash : Tous les Grds initiés nous 

conseillent la question : « Qui » me parle ? l’Ange en moi ou le démon en moi, l’Être ou l’égo ? la réponse est à 

l’intérieur de nous ! Mr de MAUVERT et le vieux Sage  dans la campagne, ont eu une vie plus qu’honorable, et 

leur mémoire restera sur le pavé blanc grâce à Alphonse de Châteaubriant, qui lui restera sur le noir, les deux 

étaient indispensable pour que nous puissions en faire la synthèse, en tant que troisième point. Rémi Alcina. 

                                                             
1 Voir aussi les mises au point sur la notion de « l’éternel retour » de Nietzsche faites par R. Guenon. 


